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ENTRE NOUS SOIT DIT

I
/uneldieîâiçuse/de Changins reçoit v

le soutien d'un groupe français Sjjj^

Cherchez la femme, nous écrit la lectrice

qui nous a fait parvenir cette photo
parue dans 24 Heures du 23 janvier.
Effectivement, nous avons bien cherché, nous
avons tout lu. On y parle bien d'une aide
financière qui «permettra à une femme
ingénieur agronome de Changins de préparer
les bases d'une banque de données»; on y
parle de prairies et de fleurs, d'un président

(Paul Meilland) et d'un directeur
(Alexandre Vez), mais de femme, point de

nom. Etait-elle si insignifiante qu'elle en
devenait invisible?

Perles-mêle

Les Vésuviennes étaient une «légion» ou une milice déjeunes
ouvrières organisées en communautés sous le gouvernement provisoire

de 1848 à Paris. Leur projet de constitution demandait
l'émancipation de la femme et un service militaire féminin. L'existence

de cette milice fut éphémère, ce qui n'empêcha pas le journal
satirique Le Cluirivari du 1er mai 1848 de publier ce dessin avec,
comme légende, «Enrôlement des Vésuviennes dans le parti
napoléonien. Joséphine Frenouillot abuse de sa ressemblance avec
Napoléon pour faire croire à sa troupe que l'empereur n'est pas mort.
comme la police en avait fait courir le bruit.»

_t_ Carte postale Mairie de Paris. Bibliothèque Marguerite Durand.
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